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Colonie de roseaux communs dans le marais côtier de La Pocatière – Photo : Bureau d’écologie appliquée (BEA) 

 
La région du Bas-Saint-Laurent présente l’une des plus grandes portions de marais salés du 
Québec tel que présenté dans l’Atlas des milieux côtiers d’intérêt. Ces milieux ont une très haute 
valeur de conservation de la biodiversité. Aussi fragiles qu’exceptionnels on y dénombre plusieurs 
espèces en péril dont le râle jaune et le bruant de Nelson.   
 
Depuis quelques années, l’intensification de nombreuses menaces anthropiques et climatiques 
pèsent sur les marais côtiers de la rive sud de l’estuaire du Saint-Laurent, et plus particulièrement 
du roseau commun, aussi appelé phragmite, une plante exotique envahissante qui modifie 
l’intégrité écologique de ces écosystèmes. 
 
« Envahisseur principal du marais salé, le roseau commun menace l’écosystème et la biodiversité, car il 
modifie les habitats à tous les niveaux du haut marais, notamment les groupes à spartines étalée, lieu de 
repos et d’alimentation des canards, mais aussi le marais supérieur que fréquentent de nombreuses autres 
espèces. Ses denses colonies modifient également l’hydrologie (marelles, mares et canaux), perturbant 
l’habitat des poissons juvéniles dans la partie supérieure de la zone de spartine alterniflore. Autrement, il 
obstrue la vue, banalise le milieu et présente même un risque d’incendie à cause de son abondante biomasse 
qui tarde à se décomposer et qui assèche le marais. » - Extrait de la brochure Les marais côtiers du 
Kamouraska, habitats fragiles à conserver, Organisme de bassins versants de Kamouraska, L’Islet et 
Rivière-du-Loup (OBAKIR), 2018. 
 
L’éradication du roseau commun semble être la seule façon de protéger les marais côtiers.  Pour 
favoriser la coordination régionale et l’efficacité des mesures de contrôle, il importe d’avoir un 
portrait actuel et précis de sa présence dans les habitats côtiers. Pour ce faire, le Bureau 
d’écologie appliquée, une entreprise de services-conseils en environnement, en collaboration 



avec le ministère de l’Environnement et Changement climatique du Canada s’est vu confier le 
mandat de caractériser et de cartographier la présence des colonies de roseaux communs dans 
les marais côtiers situées entre les municipalités de St-Roch-des-Aulnaies et de Trois-Pistoles.  
 
Ce mandat, qui a débuté en 2020 a permis de brosser le portrait de l’état actuel des connaissances 
sur la présence et le niveau d’envahissement par le roseau commun. Quatre marais ont été ciblés 
dans la zone d’étude en collaboration avec l’OBAKIR et le comité ZIP du Sud-de-l ’Estuaire: la 
Pointe Sèche à St-Germain, l’Anse en face du Gros Pèlerin à Notre-Dame-du-Portage, l’Anse St-
Denis et l’Anse de La Pocatière. La présence des colonies de roseaux communs y a été 
cartographiée par photo-interprétation, puis validée lors de campagnes sur le terrain. Cette 
première phase a permis d’ajuster la méthodologie qui sera ensuite appliquée à l’ensemble de la 
zone d’étude au cours de l’année 2021-2022.  
 
À terme, ce projet fournira une cartographie illustrant les colonies de roseaux communs pour 
tous les marais côtiers entre St-Roch-des-Aulnaies et Trois-Pistoles : un outil de référence pour 
une prise de décision éclairées quant aux actions à poser. 
 
Il est également pertinent de mentionner que les efforts investis au cours des dernières années 
pour documenter l’état de plusieurs marais côtiers de la rive sud de l’estuaire du Saint-Laurent 
par la MRC de Kamouraska, L’Islet et Rivière-du-Loup (OBAKIR) et le  Comité ZIP du Sud-de-
l‘Estuaire sont mis à profit dans l’actuel projet de cartographie. En ce basant sur des 
photographies aériennes, il a été possible d’établir une cartographie des écosystèmes côtiers de 
l’ensemble de l’est du Québec. Des photographies héliportées de toutes les côtes de l’est du 
Québec ont aussi été réalisées par Pêches et Océans Canada. 
 
Nous tenons à souligner la contribution financière du Plan d’action Saint-Laurent 
(https://www.planstlaurent.qc.ca) dans ce projet par le biais d’Environnement et Changement 
climatique Canada.  
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